
           

 
Nos vies importent plus que leurs profits  

 

Au début de l’épidémie nous avions espoir que la direction aille dans la bonne direction. La 
gestion de la crise avait ainsi bien commencé. Lors de la réunion DSL du 13 mars, la direction 
avait mis en place rapidement des solutions pour les salarié-e-s ayant des enfants à garder 
ainsi que pour les salariés ayant des pathologies à risque qui amplifient les effets du covid 
19. 
 
Cela n'a pas duré longtemps. Les salariés restant furent très inquiets pour leur santé. Ils ont 
fait valoir leur droit de retrait. Ce qui les protège de ce danger non visible mais mortel. Dans 
la foulée, la CGT a déposé un danger grave et imminent (DGI) au 4 C2SCT. Suite à ce DGI, 
une réunion extraordinaire des C2SCT devait être faite dans les 48 heures. Mais revirement 
de la direction : tout le personnel restant doit travailler en dépit du risque sanitaire annoncé 
dans le pays. La place au CAC 40 de l’entreprise est plus importante que la santé des salariés. 
Or ils n'ont toujours pas compris que ce sont les salariés qui fabriquent le produit fini. La 
démarche des salariés et du DGI a été soutenue par la CGT. Par contre pour la CFE-CGC, le 
cash est plus important. On vous laisse faire votre opinion. 
 
Suite à la pression des salariés sur leur droit de retrait, du DGI mis en place à Villaroche et à 
Gennevilliers, la direction n’a pas eu d’autre choix que de fermer le centre. Mais, encore une 
fois les salariés ne sont pas tous logés à la même enseigne. Certains seront 15 jours au 
chômage partiel et d’autre 3 jours pour soit disant désinfecter les outillages. Nous devons 
maintenir la pression sur la direction afin de fermer définitivement le centre jusqu’à la fin du 
confinement décrété par le gouvernement afin qu'aucun salarié de SAE ne prenne le risque 
d’être contaminé. 
 
Cette situation est inadmissible. La direction 
gère la crise en privilégiant la finance à la 
santé!!! Depuis le début de la semaine 
dernière, la CGT demande la fermeture du site. 
Safran est obligé d’attendre l’ordre du 
gouvernement pour donner des masques. 
Safran est peut-être au CAC 40 mais le groupe 
est tombé bien bas dans la reconnaissance 
humaine. Les salariés ne sont pas que de 
simples numéros. Ils ont une famille, des 
enfants, des amis ainsi que des collègues. Pour 
la CGT nos vies valent mieux que leurs profits. 
Nous nous battrons pour faire entendre la voie 
des salariés !!!  
 
Le pire dans cette affaire est que la direction a réussi à importer de Pologne et de Chine 
des masques en 24h pour faire travailler des salariés alors qu’il en manque cruellement 
pour le personnel soignant.  

 
 



           

 

 
L’affaire des masques : 
 
Alors que la durée du confinement a été rallongée de 15 jours, la direction met les 
bouchées double pour faire venir travailler les salariés. 600 masque FFP1 par jour 
seraient disponibles pour les salariés alors qu’il était prévu de faire venir travailler 
733 salariés (chercher l’erreur). La CGT n’accepte pas que, dans un secteur d’activité 
non essentiel pour la santé, des entreprises ne donnent pas tous leurs masques. 
Certes les masques FFP2 ont été donnés aux hôpitaux mais les FFP1 devraient aussi 
servir à la médecine, aux personnels de magasins alimentaires, aux pharmacies, etc... 
 
Ne vous faite pas berner par les hiérarchies. 
 
Les salariés ne sont pas dans l’obligation de venir travailler et peuvent toujours faire 
valoir leur droit de retrait. La demande de venir travailler est au double volontariat. 
Ceux qui ne travaillent pas seront en chômage partiel. Pour la CGT, le chômage partiel 
doit être pris en charge à 100% par notre entreprise. 
 
La CGT est passée dans les ateliers vendredi 27 et le 31 mars pour rencontrer les 
salariés qui se trouvaient au travail. Aucun salarié ne comprenait pourquoi ils 
devaient venir travailler. Comme ils nous l’ont bien dit, on ne combat pas un virus 
avec des rafales. 
 
Vu l’ampleur de la crise, la CGT demande : 

- La fermeture de l’entreprise afin de protéger tous salariés du virus.  
- Une rémunération à 100 % lors du chômage partiel 
- Le don de tous les masques au personnel de santé 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Villaroche le 03/04/2020 

Pour protéger les 
salarié-e-s 


